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LE JEAN-BAPTISTE, téressant depuis lors. Je ne raconterai pes, nion à issue du sacrifice d'une mezzo dite sar
epplus loin, parce que je técnivis de cette place le troisicéme pont du uavire par monseignour

MONTREAL: lo 5 de Décembre ; et comme j'avais remis; méme.
— cette lettre entre les mains du commandant qui| C’est aussi aux iustances sans nombre, que

MERCREDI, 2? DECEMBRE 1840. devait la diriger aussitot vers le lieu de sa des- {ee vrai pire des enfans du malheur fit auprés
tination, je me flajte qu’elle t'est parvenue. [du gouvernement, que nous devons ce bon-

NOUVELLES ANNONCES AUJOURD'HUI Su réception a dû être précédée de celle d’une | heur d'avoir 6t& débarqués dans cette colonie.
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Grande Nouveauté.

:golfe St. Lauredit.
LETTRE ! Je n’ai pu t’ecrire commeje l'avais promis

. dans ma dernière, du Cap de Bonne-Espéran-
DE Mn. Frs. Xr. PREVOST, | ce, faute d’y avoir relaché. Les vents ré-

Exilé pelitique, gnants, lorsque l’on passa près des parages,
à #oN EPOUSE. ‘étaient de force et de direction si favorables

—_ ique le commandant décidät que l’on passerait
Nouvelle-Galles du Sud, Sydnev, [tout droit afin de terminer une traverse que

15 Mai 18-10. ’ “ jque chacun de nous Étuit désireux de termi-
. . ner.
{CaERE,AFFECTIONNE E EPOUSE

REA ! | Il me suffira, chère amie, de t’annoncer que
C'est en t’embrassant le plus affectionné- notre navigation, depuis le moment de notre

ment, chère amie, que je décris de ma plume, {départ de Québer, jusqu’à celui qui nous vit
les quelques pensées que je pourrais encore débarquer sur cette terre d'exil, fût In plus
aller te communiquer de bouche. C'est en constamment heureuse dont navigateur ait
faisant incessamment les vœux les plus sincè- | jamais été favorisé, Depuis Rio-Juneiro,nous

res pour la conservation de ia santé, celle de [serions venus cn droite ligne jusqu’àia terre

nos enfans chéris et celle de la famille, sans de Van-Diamersans éprouver la moindre con-
oublier mes amis, que jo l'adresse la présente, trariation par |. 3 vonts: distance bien près de

laquelle melaisserait jouissant d’une vie heu- trois mille cinq cunts lieves, que nous aurions
reuse, si ce n’était que les inquiétudes décou- {parcourus en deux mois et sept jours.
lant sur ton existence ct surcelle de la famille, La, je veuz dire a Hobertown, les Améri-
qui viennent tour-à-tour troubler toutes oscu- |cains furent débarqu“s pour y expier les pei-

pations auxquelles je voudrais me livrer. Je }nes, auxquelles un malheur commun à eux
n'aureis encore reçu aucun mot à ce sujet, €t aussi, les avaient assujettigs,

les clauses, que je gavderais sur ce qui en est Après huit jours de séjour dans ce port nous
réaulté m afiligent, me troublent continuclle- fimes voile lo 19 de février pourcette tefre.

ment. Si tendre qu'elle était, cette chère €-| Plus favorisés que jamais durant ces deux cents
pouse, me disais-je, surait-elle pu résister SOUS lieues de traversée, nous arrivimes a Sydney,

le poids de tant d'épreuves, de pensées SI}yille capital> de la nouvelle-Galle du Sud, le
alarmantes m'affligeraient Sans cesse,madouce 25 au soir. Nous jettämes l’ancre dans le vaste

Amie, Je ne Saurais m'en départir; occupations, havre, le port Jackson, vis-à-vis à un quart de
sommeils et conversation, rien ne sauran Men! mille environ de cette belle ville.

distraire. Toujours la présence d'une épouse ;
désolée et de ses enfans alarmes accompagne-
raient mes pas et mes occupations ct il me

ee

 
£es lendemain et sur-lendemain de notre

| arrivée, l'on nous fit j'usieurs visites au nombre

semble t'enfendre reclamans le secours d'un | desquelles est celle as revérendmonseigneur
époux et ces derniers pleurer à la fois la perte| Poulding, Évêque cat OneCF £ So ee

5. ont je ne saurais m'empécher de te dire
des tendresses paternelles. À mou tour, j'in- | aul ? Je ta ras ih oi “Ce saint emi

voquerais la toute-puissance d’un Dieu bon, TUC QUES MOTTE POURE ANRT
d'écouter leurs prières et les mirnneset d'être’ après nous avoir donné s. sainte bénédiction

touché de leurs malheurs ’ et avoir, de concert avec nous, rendu grâce à

 

Dieu, de nous avoir si heureusament protégés |

Dans cette heureuse inspiration, Je trouve- | durant une traverséesi longue et si périllense,

rais, du moins, quelques consolations. De pieu-\ nous féhicita le plus affectionnément sur no-

ses ponsées me suggéraient de flatteuses es- {tre délivrance des imminens dangers d'un si
pérances; je deviendrais soudain CONVAINCU

|

Jong passage.

qu'un Dieu tout-puissant et bon ne refuse ja-| Il nous dit ensuite qu'il était en contempla-

mais d'accorder une résistance toute particit-|tion de nous envoyer plus loin, c'est-à-dire,

lière à ces infortunées créatures. Que ce Dieu sur une île du nom de Norfolk ct située à près
bon enfin devienne le chef céleste d’une famille de cinq cents lieues de celle d'où je date la

quanttoutefois il voudra, par ses justes déerets,

|

présente, et nous offrit en ce cas, les secours

la priver de son chef terrestre ; ce sera donc

|

jo con saint ministère de cœur ct d'âme, nous
acceptimes cette offre charitable et reuiimes
au lendemain pour nous préparer & recevoir
cubséquemment la sainte communion. l.e lende
main fut effectivement consacré à cette saints
œuvre ; et le surlendemain fut le jour consa-
cro à son tour, à rocevoir cetta sainte rominu-

avec espoir que la présente te trouvera heu-
reuse ct bien portante que j'en coutinuerai la
dictée.

Je partirai de Rio-Janeiro, ville capitale du
Brésil, ct l'informerai avec toute la circonci-
sion possible de ce qui s’est passé de plus in-|

 

jautre que je l'avais écrite de l'extrémité du, Je ne dois pas oublier non plus de mentionner
que le rapport que le capitaine du navire fit do
la conduite que nous avons gardée depuis notre
reception à son bord, à son excellence sir
George Gipps y contribua aussi de beaucoup.
Ce 1ut le onze de Mars un matin, enfin que

nous fâmes débarqués et conduits dans une
chaloupe, à sept mils de la ville de Sydney
dans un des établissement du gouvernement.
Place positive d'où je l’écris et où nous som-
mes detenus, sous la surveillanee d'un brave
officier, où, personne, si ce n’est-l'evêque et
les prêtres, ne pent communiquer, nous y vi-
vous seuls ct tranquilles, et recevons reguliè-
rement et copieusement une ration du gouver-
nement.

La vie n’aurait donc rien de trop malheu-
reux encore, Ina chère amie, si ce n’était que
impossibilité de ne pouvoir mettre a profit
les jours, duraut lesquels nous sonimes abrens
de nos famitics. Nous nous flattons cepen-
dant qu'il n'en sera pus ainsi pendant bien
long temps. La sage conduite qui a toujours
caractérisé jusqu’à la moindre de nos actions,
nous aurait acquis l’estine et la compassion
et du gouvernement et de tous autres qui au-
raient pu acquérir quelques relationssur notre
malheureux sort. lLes journaux ne restcraient
pas non plus en arrière, mais au contraire fe-
raient constamment des vœux pour notre bou-
heur. Tout concourt cnfin à nous faire espé-
rer que nous serons bientot non-sculemeut mis
en liberté dans cette ile, mais que nous scrons
rappelés même dans notre pays. De vrais
sentimens l'indiquent. Bientot, oui bientot,
j'entreprendrai de franchir les monts et les
iners qui mc séparent de ina patrie chérie. J'y
retrouverai ce qui m'y rattache le plus étroite-
ment; j'y retrouverui, dis-je, épouse, enfans,
parens et amis!!! J'y ferai leur bouheur,
Avee eux et de anncert, nous offrirons des
graces a Dieu de nous avoir rendu un a Paw
tre.

Voilma tendre épouse, les pensées dontje
suis ct resterui rempli dns ce leu d’exile
| puisse-tu en partager la douce consolation que
J'en éprouve, en attendant que ce bonheur
encore qu’en esplrance, prenne une existance
réelle,
Je regrette beaucoup de me taire sitôt ; mais

lle papier qui va bientôt me manquer m'y obl-
ge. Je regreterais de même. de ne pouvoir
adresser pour cc moment à quelqu'autre de la
fumuls, si je n'étais déjà si bien convaineu de
ta déligence 3 leur cominuniquer de mes nou-
velles.

Pour octte fois, je me contenterai douc do

leur assurer par ta bouche mes plus profonds
resports, partculidroment a mos pire ci mére
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hgh es Tepe » ras cn politique de
br présente, quant touts ors che fossa pas
pes EE La mo PAP Nous connaissons beaucoup de nos Canadiensvenue, cor ta conceveas trop bien lo po pee oY :

Jattacherais a un seul moi dr tel insucos qui se sont prétés par la même au ri- I ccmbre.
Adien ton, ote. "ieuls,cireule le lendemain d’un bal du gouver-; Les noms des Candidats ou nombre da

I v x» | ve , clas 4 € IC 2 Dye ar 2I searpar ses aflidés. ineuf) pour situation de clerc du Marché

P.S.—Mes chers parens, Je diviue de vous neuffurent ensuite cités et leur pétitions, sur
adresser la présente, sichant que vous aurez Le Frai Cunadien parle de l’Union des motion de M. Rodier président du comité des
plutôt l’occasion de recevoir cctie lettre que) Provinces comme d'un remède à nos maux | mar chés, reférés au dit comité des Marchés

{pour faire rapport sur icelles à la prochainemon épouse, saclmnt aussi Gus vos emloye- olitiques. en la ne pas men-fire parvenir, Je ‘poîtiq ues, Il a bien la finesse de ne pas men- Séance du Conseil ; ensuite vint un long rap-

Commander de ne pas Leding
| nauxde la ville qu ‘on recevra des applications
à cet effet jusqu” Samedi prochain le 5 de dé-

  

rez toute deligonce de lei
me disponcerai aussi de rezomuander à Vos,itionner que le, Haut-Canada en profitera de‘ port du comité des chemins.

soins cette uote Epos, non5 plus ces | beaucoup en nous chargeant, nous Canadiens
Cie ; Guns, convrinen de l'empresse- < ee ne . . Cn

ers petits cil PIER" qu Bas-Canada, de sa dette provinciale. Mais, TRADUIT DU CANADA TIMES.ment dont vos Clos NLS quand il s'agit de ,Ç i
faire quelque chose pour vos cilia. ne sommes-nous pus les mulets du gouverne-; Lettres sur l'éducation pratique ct élemen-
À Dien, en vous embrussant, de tout mon ment. Nous ne devons rien, mais nous aurons taire.

cœur ct d'affection à Dieu,pour toujours votre à porter sur notre dos l'enormed «tte du Haut-! N°. VIL

affectionné fils, à Dieu. ; 2. 2 © ,F. %. Pupvosy. |Cänadu. C’est juste! dit le gouvernement ;; 7 J'ai fait voir. je crois, que les résultats a-

vous êtes françuis ct vous êtes bons pour In’‘vantageux de l’action simulantéo des écoles
‘anghuses et francaises, scront le rétablissement

ti Ur U4 « tl 4 Ce dea confiance cntre les deux populations,
. y 1 010986 des Canadiens pour porter ses fardeaux quant à ce qui a rapport à la langue; l’on aura

Nous avons chargé Mn. Joszen Porvis res plus pesans. Vous avez les reinstrop forts déja beaucoupfait.

de recueillir les souscriptions de ceux qui veu-!;} faut tâcher de vousles briser. Curcà vous, | 8. Les enfans des deux races s’entremelant
da pr 7” |

Jent s'abonner,en ville,au JEAN-BAL FISTE. Canadiens. Le Vrai Cunadien est un vrai | tous les jours,tantàl’école qu'autrement, seront

Mr. Potvin est muni de reçus signés parle des uns avec les autres surle pied de l'amitié,

route ; voyez la Baie d’Ifudson, elle n’emploic

 O1SO litique ¢t nous prédizens d’uvanc
ronriétaire |p ison politique ct nous prédisens d'uvance Is joueront ensemble, et irontles uns chezles

I aprof | que€ ceux qui en gouteront, pourrout bien se autres, Les rarens chezqi la méfiance aura
A va « wy fre > irs rif aETO faut + .
il uy In i fi trouver malades dasSystèmethomsonnien.Mais Cisparu,se serait Ragionisés ; enr is tant y

ra ass pour q:alee chose, “Ths oxctéront
là Quoi bon de purler ainst; nous oublions que- >

pus les enfans des vos enairo les tres non,Nous prions bien les personnes à qui nous,
| nous parlons « des descendans da Français, à nes pas qu'ils enzusiec, nt queche à leurs

L te ed oda = made Poa 0 MS ;adressons notre journal dans les campagnes|
MN 402 ere Tb ave 0e ay ge tee Les Poa? eg it

JEAN- des Canadiens qui après uvoir ré PB:du doux VOIS, par CGT CPL CUITE Lote duede vouloir bien accepter l'agence du HC wisi dE ot. Ho
fois leur sung pour Pompire bit nique wen 18 Dae ven cots os inn

BAPTISTE, ct nous répondre de suite pur|

la poste, afin que lours noms soient insérés |
0. L'infrones Bocest 3s prissants

Gul ET utnsi price cf su uera ds cette
esclaves. Ils savent déjà d'avance que “ chat manière surles cofrns, AEsur hours mares

; Échaudé craint l’eau froide.” La bonnz int-lig nes, le paix ct Pharmonie
rêgnante à un si faut A200 parma des cnfans

sont, pour leurs services, que plus traités en:

dans notre Gazette.
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cs 3 soyti tp er so; wang n° : ! :I est enfin sorti, lecteurs, co ot nel, Con Jeudi 27 Nov. 1840. !à jours, los tania ot les aleeous Gun

aussr heureux Élez où clipsen,not avions parlé duns tn da nes Cerriers nu! En lettre de Michel Bibau:l Esq. Clerc des
|March£s à foin dens laquelle 11 annoncesa, 10. Sitois sont is récntais, NUS poiyvons
réignation ost fue et ca re signation est aucop- NOUs at'on [es uec iecon’race à voir se reatisèr
tee, Me, Biband dans su lettre se pliint ner. les espéraness qu no10ionCOUR qui ont

wl LL eee _quement, ldè co que la Conseil Pavait rao veritablement iv ear de bien de lens pos, do
charche ga taper moa Cuan on, Aeoux jduit à être :chnplemic.t clore d’un des Mar- Voir la paix etle bonhour réguer dons Li socis

advondrent mettre cb cabds noire lel sat, tay Ts 412 s2 commission de l'ex. Été,
ex-C'aubre d'Acscmiié, deux Cdimont ÉcatPis nonunit clerc de tous ies dlarchés: 11, La paix ct le banhour renvissant, vu
vol one Ls OY Ra aa cacde fonde Ie ete ct ba Const i: contréle sur bon système d’éducation fonctionnera buau-

Leane tes dende dard1 ba 0 starsbre—2. Va ce que le Sa- coup plus facilement. L'opération de ce sys-
RTep leant pa Gon Sodan at Be laure Co A ICO qu'en Sat clics, n'était pas suË- tème aura d’abord étél'eftet, cle deviendrala
Rosell à € on CuÂn qui nostremaTerut dust, we cause d’un état de choses qui s’uméliorera to:rs

a |

31 et 35, nou Grronst dad Blenry {+ rama at Conseil que:-les jours.
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Fous 62 VICONICS GC of n va - ; . . Pa1 Bibant Se forait donnar une Pension sui-| 13. Il doit maintenant paraitre bien évident

; vant la loi parl’exCeutif (sinon par la corpo-, à tous, que la bâse que jeté ce, pour ÿ appuyer
IC | a des Cryrdiens, à des frères ct nous som- piation:3) COM ayant ith forg: d’abandonner, un systéme convenable dd ‘duesation é lemon,vi

mes sûrs d'être écoutés. une situation qu’il tenait du gouverneur.Mr. le re ct pratique, est de nature à le faire adopter,

souseriv 7 à cc journal. Mais nous parlor
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: en faciliter l'exécution, et cn assurer li parma-} putas seed résolution avait é até dans hr Ca |

883 SHAN-BAPT IsThR,
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“DECES,
; aie di Moxique ; qui Gunes Famas y avat ce Torin 10 fo
rence. [pitas « a ’ “S10 Lo 3) Novembre. Marie Fuphémie Engé-

C,\ fin-tr ¢ coms we Frat, ct que Dustamicnté, ooîte Cory Dor
ce 5 - eit A ie, enfant de ML Michel Boulet, agd :do utes, sevai à quelques neues de Meico, pe, enfant do M. 5 hid ’ e dea’, ace 240) A yyy g

Montréal 23 Son159. SET 3 btade 2000 hones, nos,
—Narfra;.—Des souveles de Key-West Lundi soir, à © heures, A!frod, 42% de huit

De lu Gurzette da Québec, (Fiursie) du Ÿ nov. et d’A palachicola du 11,an- mois, enfant de André Ouimet, Her, Avo-
— [anent que lo navire Norway of Boston, pard da cat de cette ville,

 TrLITTER
La naviriton cst Maintenant à peu près Havre pourla Nouvdis-Qréans, s'est complète-

- { }

; terminée ; il no reste plus dans ce port qua, meat perau sur le banc de Sal. Les passagers de| ; Lu a
deux bâtiments à Voiles en partance, I Erin: chambre, au nombre de 22, ont été recuedlis par’ ANNONCES

 gobragh pour Liverpool, et l’Eleutheria pour, ie brick Monvi Lee, et transportés saîns etsaufsäà — ee
Londres. Le British-America, le seul bateau Apalachicola ; ceux d’entrepont, au nombre de 59,

à vapeur dans le port, et qui sera probable. ont €é transportés par le Hallowell Key West.
: . . ol sz hata = de = : 3,70 . et} 1 plintp…: le dernier de ceite automne, part ce soir Soir Des bateaux de sauvatege sont partis immelinte

So gt ment Je c.tta dernière ville pour sauver la parol—pour Montréal I 8: : he cal, . . à. ve se ve
Deslettres d'Halifax réques par la voie de |*°" compo-é: de riche marchandises frangaises,|
* Boston, disent que le navire à vapeur | Uni. MAIS on pense que leurs efforts seront peu fructueux,
He tid'ioile 10 on bre A ih le car, au mument où les passagers ont abandanné

corn, parti dict je 1 novembre, est arrive ‘êlle navire, il avait déjà plus de 12 pieds d’eau
16 à Halifax, I doit se rendre à Boston, a t-{ aus ln cale
il été dit dans un journal de cette ville, soit} —Cntastrophe. -Le steamboat Pors'an, ee trou-

: pour y hvverner, ou pour être employé pen- vant devant la petite viile de Napolérn, le 8 oct, a

 

 dant I'hiver dans le service de la u Charleston {eu sa bouillowe crev Cinq persouaes ont €16
et la Havane. tuée s,parmi losquelles le ler ingénieur et le contre-

—_— maître. Trente.deux personnes ont été échaudées
Du Canadien. si sévdrement que neuf dentc’elles ont succombé,

— depuiz.
e ‘a Tie 5

L'incondie d’une grange à Beauport dont! —Le Juan Parrisre—Tel est le titre d’nn
nous avons parlé dans notre dernière feuill>, nouveau journal pabiié en francais à Montréal.Son

3e partic > titre es ia personification populaire du Franco-Ca-
‘a été funeste à plus d’une famille. Olivic linatien, comme John-Bnll est celle de l’Anglais, et CRANDE NOUVEAUTE.

 

 Bélanger,PITds NR gon, laisse{tree Jovaihan ele de l’Anglo-Améraicain. Le | Ouverr DEPUIS LE 23 DU COURANT
. r Ze a Is) CZ rae la . Le , | ; Jaussi une famille composée d’une femme et « Budist-e por élitenr ie Di Gauvin, homme REM. COPS et WILLOUGIWAY, ci-devant¢

1
i

!

iplusieurs enfants. C'est en voulant aller reti- 0 vi et de rie voLe dl dene
{P . ; le ult et lve, voué dan cemnse de la des ménagerics rovales, de la Tour de Londres

fhon fierodo peil aillest lui-m,he vou> Por Canada, , Nouns ; TOUL et d'Exeter Change, ont honneur d'informer res-
VIC tim?3 da son devousment fr:ator:not [2a dox 5 #4 CD ouvre] alé oui vient pectueusement teshabitans de Montréal et de sca

i Bel\ngers no sont pas péris dans les lim WEE gsi das 00 caiecda par le Canadien environ, ils exhib ront ieur superbe collection
;conyne d'autress jourTuy Pent ann mo; Es ctFA… — tds

Éspat morts asphyxiss pur La fan2, ells ont, se TD DE CURICSITES VIVANTES A
OS roids da Tetable avant que laal23 Cat, Ex RAI:3 L'HOTEL DE RASCO, RUR Sr PAUL.

latteints, | PU LIVAN DU POUPLE La eclleetion eomorend uae variété étradue de
Il parait maintenant certain que le fou a été: Cow’ Lovaased cividasilo-meut un SERPENS nsiat'gties ct cuties consistant eu cet

ex»

sOpt Lu Ce + À 44) 24 à Caf oe a f "‘mis par none chanI2lfe aves laquelle un jauns ortme Caen Ties beer Egutemert, staorJinairsrer te

zonfant avait éclairé IsJTIX enyaré THEN05005 AA CHARZE cans Levens TE .
! Le blinet + vba rorir or amd no asad ne L'ANPATES DORAN;> HS,| Pascal, qui est bien mort dans la flamme, li. ; ;( ;

PSYLSGD penny Gs
Une recommnudation à faire à ceux qui (inues dover Lear Lun ro pitorait, Vanes dss

v Noe i + } ‘ . MAS 2
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ANNONCES. MAGASIN DE FERBLANTERIE
ANNONCES. __ - À l'encoignure des Nues St Paul et St. Pierre,

— TT { .

= TCT AU AVIS. tenu pui
ATTENTION. | J. B. ASSULIN pr Cie.

ON a BESOIN immédiatement au Bureau du J B. FRAXCHERE, Montréal 6 Novembre 1540.

Jean-Baptiote, du Jeux Conmipusiteurs, acts et vie _

gions, ct suckaLien compuser le Francais. HORLOGER, L. G. DUBOIS ’

Monté 3, 30 Nov. 1819.) A tup-porté son alever au | MARCHAND DETAILLEUR. -
eee Sp Nu. 117, Rue Notre-Dame, yo. 0. 85Nt arr = re - e, Ivo. 80.NOUVEAU MAGASIN VIS-ACIS | u Fue Nore Damve ,

; ; OVIS ntrea ov. ———ne Rrroisvaeprep Livres, &c. Mr. C.D. S. LOVIS. | ro , =
n° = . { \ ARN +

ANR “i RIN Montréal 16 Nov, 1840.—H—3s. | J. GRENIER.
PORNROTAS CARDS le aud an TTT - | Rue ST. PAUL, PRES DU MARCHE NEUF,
pp alk reqectucusenieit fe pUbic us AVERTISSEMENT. OFFRE EN VENTEétabli con Magasin Vis-à-vis PHôtel Rasco, on al ; Cs qs >: 400 quarts de Harenesentreprendra de Relier avec élégance, et prompt! FE Soussigné à honneur d’informer le publie | 200 qua oe chi gn nord

. au yes ee i renfe criel | uarts de Hoarengs .tude toute espèce d'ouvrage dans sane, apres © que on Iinprimene, renfermant un matériel | Une grande dant Huiles de Loun Marin
ses connaissances dans cr Métier, et la staicte sur- | rés-considérable de caractères aussi variés que : g q Cost | .

vellance personnelle qu'il appertera, it espere don- nouveaux, il peut confectionner les ouvrages sui- 400 uinteaux de Morue Verte
ner à ceux qui l’encouragrront pleine et entière sa-, vants dans le dernier goût, avec elégance 600 an san 1 M : Sèche
tisfaction. | et a court avis, dars Pune ou l’autre lan- Montes léNON1540 loruë sèche

. —Montréul Nov. .
Livres pour Librairies reliés et réparés sous le gue: A Catal

lus Gour Clg « Affiches, grandes et pe- à esurance; atalogues ;
prs court dela, tites ; Livres, Pamphlets et, Factures, Circulaires, Cartes DAMASE MASSON.

ontreal, 30 Nov. 1810, Brochures de tout tormutet pour ins..ation aux funérail- . :
Monte hy se ov LL 1 LL 2 | de toutegrosseur ; Billets de | les, Blance pour les \vocats, MARCHAND EpiciEn ( Grocer)TTT PR > ; vhanges' el pronissoires ; | ct les cours de justice, et En Gros eten Détail, |NO WE Latres de changes, Chèaues pour les études de notaires, Encoignure des Rues McGill et St. Joseph. |

; v Nom - 2. ot 'Traites ; Polices, .\ppli-} etc . etc - ete - ; T O01A SORLL LE 7 NOV. 1810. cation et autres blanca pour. . ; Montréal, 5 Nov. 1840.—1--3m [
WIHILTIAM BLANCITARD, LOUIS PERRAULT, - —

GE dé 24 ans, il avait alors ser lui, une paire Montréal 6 Nov. 1840 Rue Ste. Thérèse, POUR
1 A Yi 1 —.\ ee Al V. ue "y , " ¢de Culott = de dap noir carotié, une Chemie= ontr£a ov _ L'EXTRACTION DES :

de flanetle, avec chemise, Blanche par dessus, une DENTS |
Veste à manche d'étofit du pays, Cheveux ct Fa-, A VENDRE. Padréseer au
voris noirs ct longs, Son corps n'a pas été retrouvé, A CETTE IMPRIMERIE, ! 4
et dans le eas où il le serait, sa famille prie bien LE NOUVEAU CHANSONNIER Dr. PERRAULT.
ceux qui en aurait connaissance de le faire enterrer| . 7 ~ Rue Craig.
dans un Cimetière catholique, et en donner avis de CANADIES 6 Nov. 1840.—1 3meuite au Burcau du Jean Baptiste. ; GContenant 48 pages. J . . . _ Ç

Montréal 27 Nov. 1840. Prix.—10 Sols. ON A BESOIN 1

TT DA11 ANT PERRIN 07 J. A. PLINGUET. AL IMPRIMERIE DU I
PAR FRANCOIS PERRIN. "AN-BAITISTE

Montréal, 10 Novenibre. JEAN-B: ,
cy xcrpere wary re 4 i ’ E plusieurs jeuner Gens probes et actifs comme ‘

PLXTE ANNUELLE. REGITRES, ete porteurs pour vendre le Journal.—Rue St, Pau
DAR le Soussigné, sur ses TERRES de la Côte oo fev rE près du Marché-Neuf. I

St. Laurent, Paroisse de M. Laurent, LUNDI E Soussigné se charge à l'ordinaire de prépa-| Montréal, 6 Nov. 1840. ]
le 7 Décembre, à DIX heures du matin, seront rer des — — —
zendus,par Vent6ETES, Encantour de cette | REGISTRES de PAROISSE, CONDITIONS DU ‘
ville, toutes ses USTENSILS d'Agriculture. depuis 12 ju-qu’à 400 fueillets, et ce, sous le plus’ JEAN-BAPTISTE, d

arses, “Court délai - tue nièreme JRAVURES ‘ 3
a \ ourt délai Reçue dernièrement, GRAVURES, E Journal se publie Trois fois par Semaine13 Bonnes Vaches à Lait,  MEDAILLEs, LIVRES etcete . le LUNDI. MERCREDI et VENDRED

ry « . ba y » : Ë - 4 4 le Te ; :

2 Torres de 2 ane, 0 Ce EE FABRE, | Matin, à raison de DEUX SOUS la feuille pou es
; ova " vi Montréal, G Nov. 1840.—1 ‘la ville, et de 15s par Année pour la Cumpagn-
70 do. dr tad, ( is les frais de poste,) ou de 10s, envoyLi , ; Ha Ponte. , 2 Td 2 MN x | y compris €s lrais I sie, n° J —

<0 Iee h iy : REMI COU RSEILLE CHE ALIER. ‘ par occasion, payables dans tous les cas, 3 Ino

M Ain ‘Ç ne at ron : MARCHAND TAILLEUR, : d’anvance. :2e aAlinets ue L'atates, ' . - an . “xT .

300 dv. d'Avcine, | No. 71 Rue Paul, ‘ oo PRIX DES ANNONCES. A 1

150 de. Sarasin, FFRE ses romerciments à ses Amis et au pu- Six lignes et audessous, 2s 6d est
100 do. Pois.  blicen général pour l'enccuragement qu’il ay Chaque insertion subséquente 7d au

Bamé liatement aprés lu verte sera offert et recu deux, et les prévient qu'il a reçu dernière- Dix lignes et au dessous 3s 4d baiadjugé sansréservele BAIL a LOYERde ses deux ment ses Marchandises d'hiver, qu’il est prêt à Chaque insertion subséquente 10d tol
TERRES pour 3 ou € Anneus: vendre à des prix modérés, Paletots, Habits, Redin- Au dessus de dix lignes, par ligne 4d chi

COINTTIONS PISERALES goles, ete. ete. confectionnés sous le pius court dé- ï Chaque insertion Sub:équente par chaque | de
x ; $ SaRALES, . Jai A … . map a igne ‘ 2

Atndessons de 5 louis argent corptart; de 5 à 10 ‘at et dans le derniet gout. . Fes Annonces seront publiées tant qu’on ne don bliclouis, © mois de 10a UD ams 3 mois ét nudes EN OUTRE nera pas avis du contraire. per
sus moibié dans 4 mois et moité dans 6 mois en I! vient de recevoir plusieurs Pièces de Camelot .vs ; : I : LE BUREAU DUfournissant des Lillets approuvés, ; npermeuble, pour manteaux, redingotes, etc. etc. JEAN-BAPTISTE ri:

> > Tra a 04 , N - : & - 4 ÀFRR. PERRIN.  : —Montréal 16 Nov. 1840, :Montréal 21 Nov. 1840 - Est établi dans da Maison occupée par Mr he
neLL LL—| PFRDTE { Coursolles, Aubergiste, Rue St. Paul, à coté de Q
TP SOUSSIGN ; E . La *Hotel Rasco3 + TS “YL |DN A Co | « » ; ,; .

LE SOUSSIGNE offre en vente, RH FRCREDI, le 4 de ce mois, du Marché a Les LETTRES ct CORRESPONDANCES doiver Cu
AU BURLAU DU JEAN-BAPTISTE, YE Foin au Bureaude la Fabrique,place d’Armes être adressées, franches de port, comme suit :— ni
RA FILECOMPLETE une Bourse de Chamois contenant environ 8 PIAS- Au Dr. H. A. Garviy, PROPRIFTAIRE E: q

DE LA TRES,dont une Piastre en un Lillet de la Banque; Eprreur pu JEAN-BAPTISTE, DEMEURANT deside la Cité, etle reste cn petites pièces d'argent, la rue Norre-Dane. “
CANADIENNE, ; plupart de trente sous. La personne qui aura trouvé | va

ie 3 i [ces objets recevra une Récompense Généreuse du | mr—troBien reliée ct à bas prix. as objets re pense >p Propriétaire en les déposant au Bureau du JEAN- . IMPRIME VAR pe SonJacques A. PLINGUET. | BapTisTe. JACQUES ALEXIS PLINGUET.
Montreal 30 Nov. 1540. + 6 Nov. 1840. demourant rue das Commissanree.  


